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Un regard sur l’évolution de 
l’Homme.
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Terminaison des doigts (ongles) et pouce opposable 

 
 



Os post orbital

toupaïe









Belin p 76K humain K chimpanzé



La comparaison des génomes entre l’Homme et le 
Chimpanzé montre 99% de similitudes. Donc un 
grand nombre de protéines communes aux 2 
espèces.

Il existe pourtant des régions géniques qui 
présentent de fortes variations entre l’homme et le 
chimpanzé. Ces régions il y a 6 Ma ont subi une 
accélération des mutations et sont appelées HAR1 
(Human Accelerated Region 1)













Les critères d’appartenance à la lignée humaine, au genre Homo, sont les 

caractères liés: 

- à la station bipède (trou occipital centré sous le crâne, réduction du bassin, 

courbures sur la colonne vertébrale, fémurs convergents vers les genoux, 

pieds à pouce non opposable, bras plus courts …)

- au développement du volume crânien (et production d’outils complexes), 

- à la régression de la face (angle facial presque droit, mandibule parabolique)

- aux traces fossiles d’une activité culturelle (peintures, sépultures …. )

Tout fossile présentant au moins un de ces caractères 
dérivés appartient à la lignée humaine.

Diaporama fossiles genre HOMO

TS-diaporama fossiles HOMO.ppt
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On qualifie la lignée humaine de « buissonnante » : que 
signifie cette affirmation ?

▪ L’histoire de la lignée humaine présente un 
aspect buissonnant : 

 à chaque étape de cette histoire, notre famille est 
représentée par plusieurs espèces qui évoluent côte 
à côte puis s’éteignent.

▪ Actuellement, une seule espèce émerge de ce 
buissonnement, la nôtre : Homo sapiens. 







 

Espèces fossiles et actuelles 
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En quoi les données génétiques montrent-elles une 
origine africaine commune à tous les hommes modernes?

▪ Les hommes actuels partagent tous les mêmes gènes. 

▪ Cependant, la répartition géographique des allèles de ces gènes est très 
variable . 

▪ Par exemple, tous les humains ont un groupe sanguin de type ABO, mais loin 
d’Afrique les proportions des différents groupes sont très différentes :

 Les aborigènes australiens sont à 60 % de groupe A

 Tandis que la carte montre qu’il  n’y a quasiment pas de groupe B chez les populations 
originaires d’Australie. 

 De la même manière, les amérindiens sont à 90 % de groupe O et ne sont que très peu à 
posséder le groupe B. 

▪ On pense que cela révèle les migrations passées : 
 Lorsque  les populations ancestrales ont quitté le « berceau », elles ont emporté avec elles 

une partie seulement de la diversité génétique de l’espèce.

 Les populations qui ont colonisé l’Amérique du Sud devaient ainsi posséder pour une grande 
part, l’allèle O et peu d’allèle B. Elles ont légué à leur descendance ce patrimoine ce qui 
expliquerait les écarts observés aujourd’hui. 

▪ L’Afrique présentant la plus grande diversité allélique est donc un très bon 
candidat au titre de berceau de l’humanité  
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3. Comment la colonisation du monde par Homo 
sapiens s’est-elle effectuée ? 

Quelle part de mystère entoure encore l’arrivée des 
Hommes modernes en Europe ?

▪ C’est dans un contexte de variations climatiques 
très fortes que s’est déroulée la colonisation du 
monde par H. sapiens. 

 C’est au gré des baisses du niveau des mers consécutives 
aux périodes glaciaires que l’homme a pu coloniser 
l’Amérique ou l’Australie par exemple. 

▪ Comment le remplacement de Neandertal par 
Sapiens s’est-il produit ? Voilà la part de mystère 
que garde encore l’origine de l’homme moderne.

 Epidémies, consanguinité, physiologie moins adaptée aux 
climats changeants , concurrence de territoires…





Comment établir le degré de parenté entre l’Homme et 
d’autres primates par comparaison de caractères 
moléculaires?

L’établissement de relations de parenté au sein des 
primates peut s’effectuer par comparaison de caractères 
anatomiques mais aussi par comparaison de caractères 
moléculaires.



Etape 1 : Concevoir une stratégie pour résoudre 

une situation problème (durée maximale : 10 

minutes)

Proposer une démarche d’investigation permettant

d’établir le degré de parenté entre l’Homme et 

d’autres primates.

Il ne s’agit pas de proposer un protocole mais bien une démarche.

Choisir les éléments à étudier et à comparer.

Expliquer ce que l’on va comparer, grâce à quoi et ce que les résultats 
devraient nous permettre de déduire.

Ressources disponibles : logiciels avec banque de données génétiques et moléculaires, 
internet, matériel de laboratoire habituel (verrerie), matériel d’observation, matériel de 
mesure etc



COI primates

















Livre p 89




